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Actes 8, 26-39 
 
26Un ange du Seigneur dit à Philippe : ‘Lève-toi, et va du côté du midi, sur le chemin qui descend de Jérusalem 
à Gaza, celui qui est désert’. 27Philippe partit aussitôt. Et, sur son chemin, un homme se présenta : c'était un 
eunuque éthiopien, haut fonctionnaire chargé d'administrer les trésors de Candace, la reine d'Éthiopie ; il 
était venu à Jérusalem en pèlerinage 28et il retournait chez lui. Assis sur son char, il lisait le livre du prophète 
Ésaïe. 29Le Saint-Esprit dit à Philippe : « Va rejoindre ce char. » 30Philippe s'en approcha en courant et 
entendit l'Éthiopien qui lisait le livre du prophète Ésaïe. Il lui demanda : « Comprends-tu ce que tu lis ? » 
31L'homme répondit : « Comment pourrais-je comprendre, si personne ne m'éclaire ? » Et il invita Philippe à 
monter sur le char pour s'asseoir à côté de lui. 32Le passage de l'Écriture qu'il lisait était celui-ci : « Il a été 
comme une brebis qu'on mène à l'abattoir, comme un agneau qui reste muet devant celui qui le tond. Il n'a 
pas dit un mot. 33Il a été humilié et n'a pas obtenu justice. Qui pourra parler de ses descendants ? Car on a 
mis fin à sa vie sur terre. » 
34Le fonctionnaire demanda à Philippe : « Je t'en prie, dis-moi de 
qui le prophète parle-t-il ainsi ? Est-ce de lui-même ou de quelqu'un 
d'autre ? » 35Philippe prit alors la parole et, en partant de ce 
passage de l'Écriture, il lui annonça la Bonne Nouvelle de Jésus. 
36Ils continuèrent leur chemin et arrivèrent à un endroit où il y 
avait de l'eau. Le fonctionnaire dit alors : « Voici de l'eau ; qu'est-
ce qui empêche que je sois baptisé ? » [ 37Philippe lui dit : « Si tu 
crois de tout ton cœur, tu peux être baptisé. » Et l'homme répondit 
: « Je crois que Jésus-Christ est le Fils de Dieu. »] 38Puis il fit arrêter 
le char. Philippe descendit avec lui dans l'eau et il le baptisa. 
39Quand ils furent sortis de l'eau, l'Esprit du Seigneur enleva 
Philippe. Le fonctionnaire ne le vit plus, mais il continua son chemin 
tout joyeux. » 
 

Sommes-nous plutôt touristes ou plutôt voyageurs ?  
Quand nous sommes touristes, le programme du séjour est établi à l’avance. Les lieux à visiter ont 
été minutieusement choisis et correspondent à l’idée que nous avons du pays rêvé. 
Si nous sommes plutôt voyageurs, nous misons plus sur le chemin à parcourir et les rencontres 
inopinées, authentiques qui peuvent s’offrir à nous. 
Parfois à l’intérieur de nous, c’est un peu les deux : on choisit un programme pour nos vacances. On 
espère qu’il fera beau, que le ferry sera à l’heure, que nous aurons -depuis notre chambre- une vue 
sur la mer ou sur la montagne. 
Et quand ça ne se passe pas comme nous l’avions imaginé, peut-être qu’après un temps de déception, 
la résilience prendra le dessus. Nous réalisons que malgré la pluie, notre séjour aura été dépaysant 
et nous aura fait du bien : nous sommes devenus alors voyageur dans l’âme.  
 
« 26Un ange du Seigneur dit à Philippe. » Philippe était l’un des « sept hommes de bonne réputation, 
remplis du Saint-Esprit et de sagesse » (Actes 6, 3) choisis par les douze disciples. ‘Lève-toi, et va du 
côté du midi, sur le chemin qui descend de Jérusalem à Gaza, celui qui est désert’. » 
 
Midi ... une route déserte ... l'expression grecque peut être interprétée comme une indication 
géographique (= vers le sud), ou comme une indication temporelle (= vers midi). Voilà une bien 
étrange demande de la part de l’Ange : on ne descend pas dans la rue à midi dans ces endroits du 
monde ! 
Même scénario pour la route déserte. L’ange demande à Philippe d'aller là où personne n'irait pour 
rencontrer quelqu'un.  

Prédication du jour 
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On apprend ici « qui » a réellement l’histoire entre les mains. Ce n'est pas nous qui pouvons 
"programmer" la rencontre entre une personne et Dieu ! 
Oui, Philippe est invité par Dieu à voyager vers l’inconnu. Cela ne semble pas bien raisonnable, mais 
il sent qu’il doit y aller. 
 
Et, sur son chemin, un homme se présenta : c'était un eunuque éthiopien. L’Éthiopie dont nous 
parlons ici est une région située au sud de l’Égypte, qui correspond à l’actuel Soudan, et qui était aussi 
appelée Kouch ou Nubie. Cela évoque un pays très lointain, situé aux confins du monde ; un pays 
étranger, inconnu et très éloigné. Telle l’annonce de Jésus à ses disciples : « Vous serez mes témoins 
à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie, et jusqu’aux extrémités de la terre » (Actes 1, 6-8). 
 
Distance géographique, mais pas seulement car s’agissant d’un eunuque, il ne pouvait avoir de famille 
ni d’enfant. Il faisait partie de ces serviteurs entièrement dévoués à leur maître avec le double 
avantage d’une loyauté totale sans danger pour la dynastie royale. L'eunuque en question était 
administrateur du royaume, grand trésorier de la reine d'Ethiopie. 
 
Cet eunuque peut en quelque sorte représenter les hommes d'aujourd'hui, à qui l'Église est envoyée 
: des hommes dotés de tant de richesses, économiques, culturelles, scientifiques, et pourtant souvent 
si stériles intérieurement, loin de la vie et de ses vraies valeurs. 
 
L’homme était en route pour rentrer chez lui. Il revenait de Jérusalem où il s'était rendu pour le culte. 
En tant que voyageur, il expérimente la précarité, le danger de la route. Il est un étranger en terre 
étrangère, dans l'inconfort du voyage, un peu déraciné, exposé à l'inattendu. Cela l’oblige à rester 
ouvert, à renoncer à certaines certitudes. Cela crée une solidarité avec ceux qui sont dans la même 
situation, tout un ensemble de circonstances favorables à la rencontre de l'autre, et donc aussi à la 
rencontre du tout-Autre. 
 
Lorsque Philippe arrive près du char et rencontre l'eunuque en train de lire l'Écriture, il se rend 
compte avec surprise qu'il n'est pas appelé à commencer un travail, mais à le couronner, non à semer, 
mais à en récolter les fruits. Dieu l'a précédé et lui a préparé le chemin.  
 
La mission n'est pas une activité à sens unique, mais une rencontre. L'Esprit agit sur deux fronts : les 
missionnaires et les destinataires. Comme on peut le lire sur le fronton de l’église protestante de 
Bischwihr : Aux pasteurs fidèles doivent correspondre des auditeurs réceptifs. 
 
Philippe lui demanda : « Comprends-tu ce que tu lis ? » 31L'homme 
répondit : « Comment pourrais-je comprendre, si personne ne m'éclaire 
? » L’Ethiopien exhorte alors Philippe à venir s'asseoir avec lui… Même 
l'évangélisateur, celui qui est appelé à apporter la Bonne Nouvelle, doit 
partager le style de Jésus. Lui qui s'asseyait avec les gens en recherche, 
les publicains, les pécheurs pour dialoguer avec eux. 
 
Alors Philippe commence à expliciter ce passage de l'Écriture. Il annonce 
la bonne nouvelle de Jésus mort et ressuscité dont parle ces versets du 
livre d’Esaïe. La première chose importante est donc qu'il y ait quelqu'un 
qui explique. La seconde est que l'évangélisateur parte d'où se trouve le 
candidat. Quels sont ses doutes et ses rêves, les problèmes rencontrés 
dans sa vie, son humeur, les limites de son horizon et ses projets ? 
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Ils (…) arrivèrent à un endroit où il y avait de l'eau. Le fonctionnaire dit 
alors : « Voici de l'eau ; qu'est-ce qui empêche que je sois baptisé ? » [ 
37Philippe lui dit : « Si tu crois de tout ton cœur, tu peux être baptisé. » 
Et l'homme répondit : « Je crois que Jésus-Christ est le Fils de Dieu. » 
Parfois, les baptisés sont plongés dans l'eau pour expérimenter ce passage 
de la mort à la vie nouvelle. Par sa foi qu’il exprime, l'homme peut entrer 
dans le baptême et y découvrir le nouveau germe de vie ressuscitée. De 
stérile et sans enfant, en reconnaissant le Père qui est aux cieux, l’eunuque 
devient fils en proclamant que Jésus est le Fils de Dieu. 
 
En mourant sur la croix, le Christ a engendré. De son côté ouvert est née 
l'Église, la grande communauté des croyants, où personne n'est plus 
étranger. La mort est devenue vie. L'eunuque fait partie de la communauté 
des croyants. A ce moment, Philippe peut disparaître comme Jésus à 
Emmaüs, après avoir enseigné les disciples. 
 
L’évangélisateur n’établit pas de relations de dépendance. Il travaille pour 
la joie de ses frères et sœurs. Et la joie reste dans le cœur de ceux qui ont 
reçu la bonne nouvelle. Amen. 
 

Pasteure Véronique SPINDLER 
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